
s princip:;.les c1i:.;:::;oérences .00p:c.re
sont les suivantes :
pl1.ls tr8.~u .. ch~z p ..._0_~~lcia!f~ q,ue chez
un peu su})er-i=-,ure pour cette -::'I..-~.'-
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,NOTE SUR PALLDNE BR8VIROSTRIS JOHNSTON(PYCNOGONIDA)

par A. nOURDILLON.

Dans s~ mono~raphie des P~ntopodes du golle de
Naples, ~n 1.181, DOH;:-:'I Q ,Y'cr'it '1u'ltre es"èces du :~enre

'paHE:!.U€!. : ~,-_':I~~i$2:, R·. :'lh8.'lt2.I1lS!, p'. ,sJ;e'c-yrum, ,'p. tiberii.
TIn outre, dsux especes de Pallp~ne 'lnt ete s~gnalees par
ailleurs en 11anche : P. brevirostris Johnstorl pt P. productB
Sars. Ce 'lui pode ,\ six le l1omlire-des espèces de -PaTTent> ete
l~ iaune '~rançaise ou avoisin"nte. BOUVL~:l, tout eri-érriêt"iant
des doutes sur l~ validité de certainps d'entre plles les ~
maintenues. .

D · • DOl!"" l' apre S , 'L.',
P. emaciata et P. suectruD
.. -. ---.- "'1°/ Lë-ë6rps'-e:'{
P.~ectr~~; la taille est
niè re espe ce.

2°/ Le cou de P: spcctru~ est ~lus l'ng )~orortio­
nellement au corps Que celui de ;:r:-e'TI:1ci.ato,. '5:1 outre, ' ..:1
base du cou, chez P. spectrum" pst 'ùlus mÙice ct o. U:,)8 :;:'or;:\c
cylind~ique, au lieu d'êt~v~s6e.- .

3°/ La t~ompe ~st cylindricue et plus lon~uc que
lar"e chez .J::.•sRE!."-.t:r:.':!m.; elle est plus larR;e ouc lone:ue chez
P. emaciata. L<' pharynx atteint vers l'arriere la hauteur de
-l'inserfion des ovigères, à la bnse 'du cou chez P. el1!é!:lè.i<J.t~,
et seulem"nt la moitié (l.e la lonr,;ucur du cou cheZ"P:" spectrum.

~,o / Dans le cas de l'. ,imaciat2., la longu'eur de ­
cha~ue pr01on~ement latér~l eSf ~lus faible oue la plus petite
largeur du segment corrAspondant, alors oue, dans le cas de
P. spectrum, elle lui est é"uival~nte.

- -;0/ La chatne nerveuse ventrale comprend, en
comptant le ,,!anglion sous oesophagien, cinQ. ~anglfons qui
sont soudés chez ~ .~macia~, t~ndis ~ue chez P. spectrum,
les ~uatre ganglions viscéraux .sont reunis ~ar-aes connectifs
très apparents. Sous ce ~~pport, le système nerveux de cette
dernière espèce j~ap:gelle celui de ~ _:@~1!.o..!!!!.

Un certain nombre de Pallene, récoltés le 17 Nov­
embre 1952 à la Madra9ue de Giens;--prea d'Hyère8, à 0,5 m.
de profondeur, ont presenté de nombreuses formes inter­
médiaires entre ces deux 0spèces. Quelques unes figurent
aux planches VI et VII . Le ',1assage très graduel du type
!ill~ctr1.!11! au tY')e r:.l!!a~i~t.~ a,parait nettement.

La :<igure l Post un 1:.:.. )!pcctrum typique, concordant
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en tous points 2.vec la description ct la figure données par
DOHRN. Le cou semble mêmé) un llCU plus long ,oue dans lé! dessin
de DÜT-IHN. 1Jo ph2.rynx dépasse Èl, p, ine, vers l t arrière, la
moitié du cou. L~ trompe est cylindrique et Bllohsée. La
lar~eur des segments 8St presque plus faible que la lon~ueur

des prolon~ements laté)~aux. Les connectifs entre l<,s ';Bnp;J.ions
viscéraux sont lon~s et très apparents. . -

La ·-i~ure 0 rapp~lle la ~r0c~d0nte. Mais la base
du cou est un pou plus large. La trompe rat du m8me type ouq
préc"demment, ainsi "'.le le pharynx et les prolon~em0nts laté­
raux. G'est la ch~ine nerveuqe qui commence k s~éloigner du
type ~p'~~~ru~. Seules deux paires de connectifs entre les
ganglions l, 2, et 3, sont encore visibles, quoique moins
netn nue dans le cas dr la figure I.

Dans ln figure 3, la baoe du cou est encore un peu
plus mé.'.ssive, tout en ét,mt to~iours du type ,~:eEèC_t.~l!!!!' ,kt
trompe est un peu moins allongee "'.le fans les cas precedents.
10 ~harynx descend un peu plus bas vers la bane du cou. Une
seuje pniz'c de connectifs ~st visible Fntre les ganglions
visc61'au~~ l ct 2.

Figu;'c 4· : le cou f'E,t .ici n0ttem2nt de type
em2.Cîa-cri , aSS~'1J ';ourt:, avec une base évasée. La tr'ompe est
·êiiëô)~è-plus longue nue lo.1':3'e; ·Jais, autre caractÈ,re cmacié'.ta,
ln li'.rq;eur deB s,cgments dép8.sse un peu la longueur des prolon­
";e1)1ents lat.orau.x. Ce·pi noant 18. chaine nerveuse présente deux
paires de connectifs entre les ~~n~lions l, ?, ct .3.

Dans la ·'igul"e 5, la tro~pB et le cou ont u~e

forme int~rmé!diaire entrE le .type J3J2e_~~~ et le type .0.r~Ël:..Cèi.'!ta.
Seuls l~s ganGlions 1,2, et~ sont reunlS par de. courts
c(innf'ctifs.

::"igure 6 :. C'ou et trompe sont de type emacis.ta. Le
. phal'ynx atteint .10. ba$e du cou. La longut'ur des prolongements
latéraux est plus j'aiple "ue la larseur des segments. péJ,x"
contl'c, sont, e.ncore 'risibles d~s connectifs extr~mement courts,
entre les ganglions?, J, ~t 4.
, :} :

La figure.
.§.!l!aciat8, .. Seule, lE'.
dI'ique, rQppelle le

7' presente tous. les caract?H'es du ty,pe
base du cou, assez mince, à section cylin­
type §2ectrum.

La :oigure 8 est un P..:. ..!lmaciat~ vra~. L~ trompe est
aussi lar~e nue longue, le cou est court et evase à sa base.
Le pharY);lx attt"int l'insertion des ovi;;àres. J,es {sanglions de
la chatne nerveuse sont.compl~temrnt soudés. La largeur. des
D-gments est nettement'· supéÏ'ieure ;\ la loneuE'ur. des prolôn­
.n;ements J.8.térr:tux.
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doivent êt.'·c :çél<nies ('n \1118 s<'l<1.r. Il '"8 semble pas que
l'une· de ces dcnx for"'les süj:t ~1'1 ~::tQde -1t.:.une de l'autre. En
ef::et .i' D.i trouv,,; d,,::; ind'i,yiduu w;"uellement mûrs dans les
deux typos~ en ':,;~trr, s1il :,!c.;o.it ~T f-l.voir, dans l'ensemble,
un c'ertain aVi?:1tü.'-~e de t~ill(: D..U ')l'o:'.'it è.u typt"l .!-Dl~ctr~l!!,

cette di:."f arence n'est ;pa', connt2.nte. Il 8.PIlarait plutÔt
oue cette espèce soit ·capable Ci e variati O;lS T1orphologiques
assez étendues. .

1<"s di)-:;(~:'en~ indiv:i dus X'E"):"ésen'i;és aUJ: rylanches
VI et VII, '1-ésehten' èes crcYiations au point de vue de

la se~mE'nt~tion d~ l~ éBion ~o8tériBure du cor~s. ~ans les
figures l, 4, 5, 6, rt 7, le dernier seg1ent du tronc est
articulé avec celui rui +e précbdc. Dans les 'i~ures 2, 3, et
B, cette articulation m~ri"ue. Cetto d1~fér~nce n'0st pas en
relation avec l'un des drux ~ypes speotrum ou emaciat~,
puisque les deux CrlS se rencontren'f-;- 0uè les exemplaire'll
se rapprochent de l'un ou l'autre type.

Or c'est iust~m0nt CP oar8.ctère de l'articulation
du dernier sef,ment du corps, l1ui, concurremr;nt 8.U nombre des
orifices génitaux du m~le, différencie P. emBcintB Dohrn
de P. brevirostris Johnston. 1e P. brpv1rostrÙi ·nïfl.urait, en
Gf:fëi ,--11âs'-iVr,riTèu18.tion 8ntre iêtroîàIèmè .~;t" lJuatrième

'segment du corps, contr8.irement au P. emuciata. Ce critère
s]Jéci:eio.ue n'est pa:3 va19.ble puisl'u' LCvafTeavec les indi­
vidus; chez P. emaciatB. ~n outre j'ai observé un P. brevi­
rost:.';.s, l'rovtiiir:tii -<iè -Dinard, pour lonuel le derniër segment
ëst-Qrbiculé. Comw0,ainsi ~ue l'G fait remar~uer BOUVIER, la
qucs+,ion ùes orilices r;énitaux du m~le est sujette à caution,
car i.s sont pxtrèmnment petits 0t difficiles à Voir, il est
lo,si'1lte, :L la suite de NORl'lAN (1903) et WHAN (I9I2), d'iden­
tifier ces deux espèces.

ii"Si., l'.es i:X'ois eaI'8CGS, l'.:.__em~c_iate, Dohrn I88I,
P. s':)cc t :;m Dch::n IBnr, ~:_ .12.:>:ê.v:i:~o~t,~:i.:~ JOh!lston 1837, la
'dérnlèï~ë ·~10nlla8e ~ S?lt:!.E:: r8~ ce va'::"r.ble; les deux autres
tombent en sytlOnrmie.

P. ~revirostrls se trouve ~onc avoir une répartition
géo:~r3.phj"\."!è ti·~s-6tenciüp,. nuisru' on le trouve depuis les
c8tes .de Xorv~~e'iupru'en Méditrrranée. C'est une"pspèce
t dl s commun~ sur le littoral de Provence ( Marseille,
Calannue d''3n Vau, Mo.drague cie Giens). Je 1'11.1 trouvée
aussi do.ns des récoltes p.covene.nt du Golfe d'Ajaccio (Corse).
:::Elle' constitue avec Achelia echi.n".ta Hodge , Ammothelln
10p'jL~~§ Hodge, CloWrï:lâ-i:~~i.c,iI:i)::-e(Vlilson), 'un'-êï1sënïEre
tres classique, extre,~eme;:.t :'requent 1le.rmi les Cystoseires
~ de faibles profonde~rs ( 0-4 m~tres~. Ce~endant, contrai­
·rernent ['.'...~~: t.rois c.utres espèces, elle ne semble pas supporter
une pollution excessive de l'eau. ~n effet, je ne l'ai
jamais trouvée dans le&eaux portuaires, alors Que ces trois
Ammotheidae sont tr3s'fr8ruentes dans le Vieux Port de
Ï1arsè'JTCe-:-- '
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J'ai t~ouvé d~B m~les OV16eres et des femelles
scxuelleme~t mûTês rn M~i, Septembre, ct Novembre. Il est
probable Que, de m~me nue la ~lupRrt des Pycnogonides des
côtes provençales, nue i'ai nu étudier, P. bre~lrostris se
reproduit toute l'année è.::ms cette réSioï-ï:---------.--

La mue ~e l'adult n s'cf"ectue paT rupture de
l'exuvie suivant deu~ li~nes latérdlcs. Il Y ~ ~ormation de
deux valves, l'une ventrale, l'autre dorsale. La val-re ventrale
comprend ln part ie vent 1',-1(' ë~U co rps, li? part Ir. v ":'lt l'ale du
cou et la trompe tout entière. Les nattes sr libèrent sépa­
rémEnt de leur exuvie, en comm8nçant p~r les pattes posté­
rieures.

'. Pfj.:r ,ai11('u1's, i'ai Y>~ constater'~ue :t:'-.~~r:~vir.~s!r:is,
capable; de natation (COJ,~; 1901 , semblable :.\ celle de 1!Y.mpnon
,<;1'''",i18 J,r.ach, l'st doué, comm(' cette dernière C'spèce,bten (I,u'à
un mo1ndl'E' degré, li' un phot otrol1i sme llositif.

CE.2t.D:Eo..r..U~~S:rillEi...~~~Q.~e-- Facylté
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